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■dNtUqoe qri lil douM tm upKt MMf leqoBi, si ce Hte tadderaetat, 
elle n'i paba «un Ot «niingée, Mieufliil que In phir mi dtM 
toat ao bstuKHprii&BeinerneiKntnpoiridiieidrlMréroraN 
dont leur profeidoH a iKit betdiii D Dom a KiBblé ofifioraii d'aborder 
hqneHioa de la rfotganlaadoD de la pbuoeoe en France 1 ce DODieaa 
point de ne. Noire bat, ta eotrcpreoanl ce iranll, est de rappeler tes 
senicea imporons qne U phannacie a rendus et rend ions les Joir* i Jn 
sociité, el de diiuonlrer que, par quekiutiï disposltioiis bien ainplM 



(I) TnnU uniBli n m\tSttK de l'igricullure tt du coameite. 

OOUMdfUgiilkBlaïkMMdai&niEA* pi^Kot^le 7 noROkrt denier, 
n dIdUIr di l^^rkelorael ta ««««, OH ffUloB dnaudiril Mt gniniH- 
PMUli rtiMMdaloUclT^lBMH i|irir%liteat b itaanucti. U cmnOata 
dtitiHr, MoUft^K Blotilnï B nlltde ttUe diDHOc, ilal ledépowr 
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tovdiltti dioB n rto'pidwloa htMj eUc peu loi en nadn de Ma 
vins gnadg encoie. Aoad reoHiUHndôw-iwiH la qnesUon que nom 
MOleTOn» un médituiaiu de» konnn d'âat et dci éconooiltiea. 

Use ngw raoeir dei equib, me indibdmblc aération im 
mt étude dm» nellIeDT, tonnieiiie nos M>daeaiiodenie«.i quel 
QiipUiie peu-on aùeai nconn&Nre qne la question posie en S8 n'en 
pat rétotae, n'a pas compMlé son Éiolutlon, en on mot qae nom somno 
en p1^ Iratall de iransiiion. tes taules cUtses de la rodélê s'étonneot 
que ton! ne loît pas fini, que des sDulircmens paniets du sol buinaJn 
se Bontrrnt eniru lemps el révilcni un volcan mal êteini, ncconnaUsent- 
clles qu'il y a quelque chose à faire, «lits chcrchenl des remMfs, de- 
mandent des formules gi^ui^ralCE ; mais, soit qu'elles doulenl de leur 
efflcaciiA, soit que leur application les effraye, elles les repoDsseni et 
loat retle dans ns uau qm conviilsif qui menace de raine l'édilce 
HchL Sun dente le question d'en wrdreal ardue :)ea beMinscomiDe 
les Mtes Boni dh«s I Sile principe «ir lequel on fera repettr nelre 
rfgâiëniion est bon, est bien compris, il pent nous fiJre Mutir ni» 
■econsie decetUpoiiUonaDiiense;e'aeitemin£, il pent amener des 
deustree taeaicnlabks. Dans sa redierdie, Il s'agit donc de se bien 
orienter. L'aiguille du cadran de l'humanilf cbange de place, marcbe, 
nous ne dirons pas ramini.' k niais aiec le temps. Four recon- 

naître la place rf-ellc qu'elle ciccuiie aujourd'hui, sinon ilans toute l'Eu- 
rope, dn moins cbei nous, il snlUt de regarder autour de soi, d'analyser 
lee bniite rtpercatfi de la roole ponr reconDaUre qu'elle s^est atrOée k 
rhEare des sdenœs, des «ns et de rindosirie. C'est en effet dans les 
profeiriMe intellectuelles, anoMa dans les profMons mantiellei, qne 
se IronTeat anjomdlnfl concentrées les fiiroes rires, la skie de b naiion ; 
de lenr prospérité dépendent la richesse et la trsnqniiilé pobUqoes, 

En «raeUant ces rélle^ons, nom n'aions en qifira bnl, Mrs pres- 
sentir qoe la .question qoe nons sonleTOiH entre poir one part, qidqite 
foiblequ'anToadralaCdre.dansle grand problbnesodal, eiaolrersar 
dtc tout l'Intérêt qu'elle Dont semble u&iter, Ua'asi dans les qoeadoos 
& l'ordre dn Jour il en est qidcaisent lantdlnqaiâiidei, Mnttmt tsM 



de tfalalMaoat, AatMti tvporii, k nOmarmntagBda n'ndr 
pov paraoïw m cmcOre aolmnir, dWre faceard trec tcabiUudM 
priMs. h* Idiei tt^au, de Mnra qtw p*r un noavciiieni «a 
arut plu accélérée, que par des résalutt [dos grands i obtenir dam 
llotâ'âl généra). Aussi pensonsHiana qull nona aura suffi de la poser 
pour qn'elleaak résolue. 

Pour les bommes qui étudient Bériensement te problème des amélio- 
rations humaines, TinstnicdoD est la {rierre angulaire sur laqueits 
doivent Stre idifiés les progrès nouTcaox. Ils arriveni inCiUlibteigeoi îi 
reeannelire la nicessiié de la blre descendra dans tes nasses, de la 
rendre accessUile ï tout sons les npports lluftaire, politique, ideml- 
Oqne, prafeisloniwl en nn But du* lootcs les acceptions posilbles et au 
praata deslnieligeoces* CTosl qii*es etfu, ntwd encendoe, ■tnrf gArfra- 
IMe, nnstrocdon lerall an polwoit leiier de driUsadon, tm kohui 
Men grand pour procurer &b»te«Ieadasies delnMciiUlebiei»-<lR 
moral et matâiel feis lequel diee smiI InaiinelhaDeotpaiBsées. Les 
coDsiqunces qal en d&onleralentnatnrellemeni: amour du lT«va!l,de 
la paii Et de ta vie dla-mïme, car tont s'oidalne dans cet ordre de 
choses, Msnreraleni l'avenir. 

L*Biénflment de la Hépublïqae a fait uiareher cee questions i pas de 
géant; leur solution prend (h^iquc jntir un plus grand degré dlmml- 
neoce. n s'ensuit donc que dans le.^ opinions que nons allons émettre 
nom sommes bien moios nocaieur que l'écho des idées qui se font Jour 
de plates jdns dans les esprits, bien nuHns rerohiâonirtire, ri ce mot 
p«it étn emploffi M, fia eevMmieiir progresalste ; et qu'on DOW pe^ 
meiteencore cette remarqne, quand les dosée en sontarrlTfn i ce 
padnldVtrerâMIéei par iras les esprits, elles sont bien pris de sotttr 
do donrine de la spécnlaOen pour entrer dans celni des faits accom- 
plis. Pent-{ln cvendant la queiIioD qae nous présentons est-elle du 
Boidire de eelleaqid, n'étant pss prises en eonridératîon alors qn^dles 
son Bnwaées, al résolues en temps opportun rtetent Improdnctbes, 
etqnerien, ce moment passe, ne pentrjaltser. Le Oot perte aUIewi. 
OD ne peut fiu revenir an moBiUage manque. 
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A nw da 11 twmneaie riTolUlMiMtR mM S9, Foortrer. chaigf 

de rt«|iiiiur Die partie de uoa iaitkukmiideniilqttc^ caaçni na 
nœprqjel Vlidecéubllnuneiu mu la ncwtdïndeB ceninlei de- 
vaient prapa^ la pnulqudciadciKWmliMUsks pinics du larri- 

.loira de la B^obUqHB, Lee anJMa iotlnila pour fCirmer txs «coles 
muiqiiuil, la Eranda conceptioD do calibre dûnbte ne reçu alors 

.qu'un comiaeBcameiii d'eiicutioii. La guerre eiiiilenre, praiani des 
d^Teloppcnens considérables cl iibsorbanl, cd mùme temps que l'atta»- 
lloD publique, kt Tonds ntcc^ïres à sa aùse à eiÉcetioa cnqiIUe, ftU 

. Kuudoaie la cause qui U lit Duuiquer louli Mt. 

DepidalarivolaUaadeFévrier,TOidui MWtni m marm qnitlqnra wift 

.des huiea qoestioDi dyniaidaatita wctale. ta grafenaneit a mH, 

.pourl'sericultare, la crâuien d'^wtet ttntntla, daHkaqoelles tomes 
ka sciences appiicnblcs ni'ogricuUurc loot cnwiKnioà ccpoiolde «oe 

.spécial. D'autres i^cotcs, plus nombreuses, dites féales rtgionaltM, 
fermes-écoles, duivcnl porter l'tducaiiau egricolc il un degré pliu loin 
ïers U iirjliqut, iliaoïis-lc, à la [jcatique elle-même. Ces lostiuiiioiis 
rfussiroiil-i'Ili;^, ne i ùusjIio ni -elles pas? A-l-on bien pris la bonne voie 
pour a[Lc[n[lio li^ l>iu proposé? nous l'ignorons. Ne nous préoccupant 
que de l'iiléc-nÈrc, nous o'htsilons pas àdirc qu'elle est bonne. AiwaI, 
denuHdona-naw Qu'elle amt pairauiile et venons-uoa* a^iorter ù l'édi- 
Oce s'^e Mire giala de HUe. 

. Le BDoremaaieitt WU/U dUniaer i an d^é beaueonp plus conaldt- 
rable que i^r 1» créalJaiti offidaHes qoe nom voKWi da déalgntt, 
rwpSeation.des ade a co, MU'iaalesMRt h ragricallm. Mil maA i 
nadmirie, wa arts, à f^uuioBiiç domeMiqne. cela ma dBBwle ttSie 
m budget national, sans comidications adratnlgirailra» DoimllM, nm 
tàtounemeiis onÉreiti et avec nu succès assuré? Qu'il dwMNMcar- 
tiine organisuiou il la lAarniacie. 

ptaaroada. en raisen de ses connaistances polyieetaïkpi». rem- 
plit dlliïollIdGuseBieiit dans I» popalnikinsaKlgUf*»,IMlMtrMtcatt 



(1} Satina if tumnaiufiMeu cAâaîiui. 
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ggrfcoln ni Bfflni doqMDn 11 H iraim pliM, nu KM» i^uMi 
dlndiqner pour la Un reconinltrfl «an blreippiAtortapiMiiKi. 
Le^mideii est, ea ttu, le nnM nodcna «mbwmmontpfitfqm, 
âBlmnnemibordableparloiiicsIesduuadclBMKlété. ■ S'il y i m 
vhi IKbi£, imc eao nalnlne, on rir irfpUflqn, nn rilMM draimin, 
i qd penl-on mleni Mreucr qa'ia phmiMuien-difanlite pour; mié- 
fflcrP On mfaitnil coudent^ des gnbsuiKes nAcMqitn on du aeb 
gifiiii pnlMe exploiter P Telle plante eM-^nilla coone aHuent, àmm 
mfdlcuHat, pour la tdntnre, pour lu Ktsf Comment enrAe de tal 
bv3t on de racine dn sucre on nne fécole naarritsante ? Comment 
nentraliaertelpcdsan.analiserlelliiUqiietir? Qulsecoonali nieui dau 
les arts on bi tedmologie qoe te pharmacien mimcni digne de ce titre ? 
'[Vte;], B Le pnUlc a tellement rhabltnde d'aroir recoari au pharm» 
den dans cette traie de drcomtaDces qol l>mlMna9eii on nnt£reaKib 
. que «fenpanrlnlcboH toBteuitareUeeldantHim en ^Bdqiie aette 
comaie ffan drcdi. Anssi cmstm-aom Are antOiMst dre qiAlett 
pCQi-éire bien pea de ces api^caflong de( edeoces amenées et ^tea oa 
uc sait conimeni par dei personnea étrangirea fi lonia nothn sdeotl- 
liqnc qui n'ait ponr otiglne on Sn le conadl plnsonaotn» c a ttgor l qw 
d'un pbarDiacicn. 

■ Partout le pharmacien est Itiomme ntDe, Maité, remarqnaUe par 
son lile dfsintCrcssé cl son d<!voflnieot. Le Toyagcnr, le aamit on le 
naturaliste qui visite pour 11 premlËre Ibb des contrées éloigDées. s'*fh 
pracbe d'une petite rille, où trouvera-t-It des taaégammtBar les oB- 
Jelsgeinniéressent au mlllen dn pa^s qull parcowt? L*adntfnl)iraiailr 
est d'un abord diaidle et ftoM ; des uim diiers retiennent on prdAcea- 
pentle mCdecin,rkommedelal, tepaatenr difHen. Le phamideBat 
toqjonrs di^onlble. BeconnïbsHnt de rcsOme qMm M ieooipa m 
t'adressanl fi bâ, il Indique arec enpressenient les objels renarqnaUes. 
les ressoarces qoe présentent les localitâi; Il roos Mat danSToarfr 
dkén^i n TOUS aceosqiBgnera dans vos eicnraioDs; et;ibne de se 
trannren contact atec le mérite, la science on la célébrité, il lom 
blasera convaincu que le Bofll d^PprenAfi, le dédr DtHfe entre 



mt et loi couK un UCD de conlraienihé, un soiUneBt qn'U est ben- 
muetBerdepirugertTecvoiis [Cap.]. ' 

taiA, duD tes diparumens, le pharmadcn remplit testiuic- 
lioiu officlcUei dVipeK-cUimsle détint lu tribuniiucivilB on crindndi, 
d'etaBjenr des oMma d'or et d'useot, de membres des comiiis dlif- 
tfène(l). 

Suit donu, duu Hat aouel des dioseï, tout phtroaden D'eit p» 
aia 11 TAondra mnbvnuemenl let problËnet identiOqDei et pnii- 
qoM Bwceptlbln de Im tm sonniii. «idi rien n'est ^os lisâ qne de ta! 
damMT cette iptUnde, tooiâs lei TotesioDi dsposfes pour ceb; ûsDfit 
d'âne dnple ad^ilou M prognime de les étides. 
- Ai}oiiriliid,imBii«nieiloaprendtre,pli0 solide qne par le pa»<, 
«Bt ei^ dajeniK ïonnw qnl wt obtenir le dlplSme de pbariBacien. 
iMjnrya médicnu semblent evob- tait leur lenipa, et les «cola sapé- 
liMKS puissent (ppelées l conrirer sentes le dipUine. Ïm études 
(kécriqnesct praUquee, pir cela mené, lont dereoir pins solides. En 
dehors des coortBidiidïeiMnicwwscrts i li ptanwde, de» chiires 
itedilniie.dephïBlqM. deiiinérBlo^de»)ologle,da botaniQM. et 
comme eoniéqueiieet de» taborsioires pour les msnlpnlaHons chlntfgiei. 
Iles cabinets de physiqoe. des collecUoM dTdsurfre nntorelle eiisieM 
dùjli dans las Écoles snpérienre» de ptarmwk. Ob'» pUBramine des 
examens pour le pharmacopolal, on ajoute TobUsfion d'anily»»» drt- 
miqaes wdmolfçlqae!. d'eipérienees mec les imlranans de physique, 
de tecMBsiMiices ffoWeudWttoireiWntelle pies sérieuses, plus éien- 
ra flinri mta k mène de répondre à inule li- 



Le pbitfBadcn, possédant en ouire des connaissances spéciales de sa 
pioreuioil. les nolions tediûologiqucs ci-dessus, «a poser sa lenle dans 
In sodélé. Maisisolé comme il l'est, il n'a que sa propre force ; sa science 
pem are fadleatent lonieslée ; il ne peut résoudre que des problèmes 
tfon ceriain ordre ; tandis qu'U en est d'autres, et est ft le point cul- 



(1) « tUb, UoMi ta imalTO du 
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aduottlehqietilMqaaoMU Mnlenui. qit w penfeU ttn f^mAm 
que par une Intlluaion ou rtupiao iTbauHi, rïctairaoi, t'ildiiit 1« 
Dotdeiauret.etdmiuiitii IeanirannipaitéeetaiitciriU.]lB'eiiiuU 
dODc qu'i celle première mesure, il raudralt en ajouier Jitdispeimble- 
menl nneaulre,ce«criiiirore3nisa[ionde la pharmacie en chambres dé- 
parte [nen laies qui groaperaieul les phariDaùCDS par dfpancfieiis, cl la 
créatioD d'un petit nombre (1) dlupeclenra q)édBiii, qui relierait 
Unlesles cbambrea pktrBtueutlqiKs de minlbre i leur douar la ctn- 
ninnaW dMioB et la rie foi, utreouu, laac muqtunleuL 

U ecéatloD de* ctaulm phanMoenliqu* ne lerA en qneliM mti 
qte II triBelbnuiloD dei Mdeu Jmji BédlnuKU ou fania tt l o i 
tymt dN UtribUlau ■ieoi estCDdae*. aiein HMet. « pur, edi 
■égw rtpoidul nleni qw cen-d H bot poor leqael ili ont élt oUi 
aid^eadianeat de leur ndMloo pkHffltceuiqne, ces ttudira. on Vt 
prfri, lenleu ipiei i réaai^ bh Ibole de qoeMion dlMérttpft- 
blic 

Le BoarerBeneiit ponr* knr demander de» MaiiatiqiMi hfdralogl- 
qM(, HiiiiëtaliigiqiHS, pbflologiqneiiZaQloeiques, agricoles, moôoIlKlit- 
rittei; le* triboiwu, des eipeniscs diimiio-légales, dea arbUnseti 
reeloriti mnnldpale, la lisite et l'essai des subsIaiic«saUiiienUrtadoiit 
eqjotird'liul on ne doii plus tolérer ta ùdaUcukHi d), dei rapporu de 
toatnodii ti incommoda, la dél^atbw tUunwlle de quIquesiiDi de 
letn membres pour blre dea lefMuld m oanien dei Aliriqtiec, U 



{% L'ImUtnlIni ia nodb Ski^lat A *t nUsUé crUt n IIU Mt dt|à 
(rmoail (DmrrMilM im jlntlnn députouM. cet* pottrtmtfutiUDnt'Hfeiâ. 

asah, wnl cnlniéi Jimpie iva la contifoiiiucc. La dMdiia thimnrmlliim» 
■jul uni cain aUntoUe par la pharoKCldU du diparlalllBt H tunkiknl k dlM- 
atma. TmI au plui «mlBit'dla I deaumltr 1 l'iulnllé da Inb it Tiatloa 
dira i|iul4Uts en ipWmii. 
(S) Niilr«[MfodlloDHBaoaM(tat mlardtaMnt 4 lilôlnr Icaidtf- 
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un UlMtiTeiirs*rar ks qncffliDDs étâBMDUins qnt lec tntéreMcaf le 
fias irmdSMimm (1). Leur btervEntkm sa ntem leun cottsahMion 
■nOroBt^ dnts la plupart de* cas, à éclairer !e« peiUciDers dm 1h 
qoealiiHU liâgienMS de Icor reuart. On leur dtnandera mlUe ootru 
Senrei'daKfTlceBeiKDreqaenous ne poumon! emimérer, et qid r£- 
mai que le lait mime de leur crii- 
e. Om cet aperçu, ne voilï^-il pu tonte uw mé- 



eSM . le goivenieaNat M rabcra^-^ pu pareine iMttoiloa : lee 
MOemUa rkberaœ elpTodoto de li France ceoiras pu- déptneiMnt, 

Ifs soteritéa Jndidalre et nraitlclpiile, sùremeat renseignées et Kcns- 
dées, tels saut les nlsnltaLs g^éraiu que peut produire odc bonne 
orgnniMIion de la pbarnade. Qnello antre professioa est à même de 
rendre gratuliement de pareils eerrices sa\ intérêts dn payi ? Sam en 
eicepler les professions pri vil^lées qui ne rendait et ne p«mM rendre 
de services qu'à elles-mêmes, il n'en est alisalament aucune. Iln'f tqaï 
Tonloir pour qne tons ces nimitages se réaibenL 

CeqneDoot proposons conpieteroR donc, ainsi que nous riTCm liait 
pressentir, l'enseignenem des focidies ckargées de donner llnitmelion 
enjeime) gens qnî se destinent à Tnne qoelconqne des hranefaes de 
tMre sdenliBqM. l^tasdgneineat da Gonurrataiit de* aeti « iiHert 
de Parti, oAsoBt iniUfal la praUfne des scieBces les Jeunes gewqal te 



«réesaoi Andes sgriMlestpâdalee.iHttesiutkiÛona dontlei bleobba 
■e pettrauproBier qn^ petit nnubre. 
Noos espérons qu'on vendra bien ne pat condd^ comme problë- 



tuilioei hdUihu de EUmit SBikole miM 1 bor pMlé^ 
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ilillIM IH riMAtt qui BOK nnoiita» I)4k te iteliu^ 
k letes penwBcb, pbcta dm ka cmttioiii 1m mim mm» 
geoKtjOnt, de nMjann, etfcue ds tnmnxqalbnMlsttiiedniiir 
IH«lierqn'ikitrp(QS; cotrnmn pearantdomKtBMMéadeceqna 
l^M panmltaURidra de rinUniioii dont dmb denandooi k crti^B. 
LttuniontpiiblKliiIlare (t), la géologie (9], rbfdnik«ie (S), Vaao- 
kgie (4) deJiracid<î«rKMiH;d'wtre3l>iHua|ni|Uade(HlMiaiMfe« 
BfintiitidrradekFmKe(fi];d'uitro««llB, daMlnnSM tdidiiim' 
de pr<car<(£, ont osTert des com pov llutbiKilou prolMonDelle (6) 
H bjgléidqne (7) des dataea oanitres. Beaucoup de ces traniu tta 
sont rans doote qne dei ébnnclm ; mais ïnlrepris par une Inslltalian, 
ils deiieodnient des amm. toiponang. 

Ranea, Lron, Kaoces, Bordeaiu, UUe, Valcnciennes, Clermoat ont 
craiK leur enseignement iDduiri^ ïdespbanMcieiu. 

OrL par UM iMums or|aidsadon,1* pëanude rCtDodn le pnlAne 
de la dllàdan des sdences apjdtqaCei 1 1« pnliqiw, et eeh plDiencHe- 
Bienl, phu sOreiBeiit que toute insthmion spSdtde que l'en posiT^ créer 
à cet effeL Les {daces oBdelles , par cala nAme qne Jes lilnUret n'ont 
qo'one respoosaUUtd GctiTe, o'oBt pdnl h compter aTCC le stfanahnldts 
cliMces Rléuoires d^n élililigsenent pardcnUer, id mCne ohc Ims- 
cHp de dnrgesdelaite oidBalre;leiplKnoB(ieH»,diseiiMHnB, 



(1} Hgtnnle NtDla. FbM la Iiiro^/IMmN. — TaoliinDM. Krti di 

CD Bwn. 6Moflid«l'amiiidi«mMd(IiwL 

(S) HairrtlB(>dniMMrlMJ.JtMvnirEtt«BaïitfaUMnrMtf 

tl ItWK dB Huto. DNWeAn wr In cnin dW A Ib £i)irt-fn/'<fr>Mra g( 

(4) nuri. F&u Al Borditob. — BonAnAt. C^iogUii) ta AurfOfiw- 

(5) Msuthoa. Bmmatahgie fratifaiic — Bntoimot. Du planltt almai- 
toirgi i/ui creiaeta iponlanéinint dont lu linuo {ondlw. — Cfenallir. Jat> 

(E) Gosielel de Ludrcâts. Couri aun oiUnifewr. 

(T) Imidet. <W(d'Agf<iniiiiKDSNnf«nd**n>4iiarfir. 
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qid lortHOrt de mjoira et qid oDt UBi coniHImi kHctiftW la mutin 
detiddlnlIoDn'eilHeralait pu. Qoe Fon N repnte b pCMée 
■Di tmpi <ril iiubI bleo cct mlDe et dm créifiost gnoAiM qoe ce 
^BoM f objfMi tafinei dolniit I dei appUcaOn» ideiiiilqus d<tire 
proddu dniitie Joir noi dm jeu avec nne al nttffdlleiue tuSSie, 
n'eitsUicnl jas et qnc l'on compire ; on sera Forcé de ntconnaUra qiie 
nous jouissons d'un bien-éire général comparalivcmenl très grand. 
Oo'un pouvoir occulte , une cause quelconque anéantisse tontes ces 
choses et Jes moyens de les reproduire , nons le demandons aux plus 
prérenns contre la diUlMdoD actuelle, pourvu qu'avant de [mmoncer 
ib les rejelleni d'aetonr d*eui et les snpprluient de leur usage, ne serait- 
ce pas relonmer au abtalei de la baAatledei premiers SgeBÎNon.df- 
aoraMb la came Hdile est imlmeiiieiil Uft eu progrte des sdences 
pbfdqnei et satareHei. Cest par les sdencei, le* ans et rindHtrie, 
penonna ne le cmiesten, que rsiirope a'eM acqids cette saprAMiie 
qnaiwif lid tregmiuai^otud'baiaB'le lesieda rUn[fers.Qiie la stn^iid 
DU la amntaa Ibl fauenidoiKaeiilet lesteupa dlgnoraBce on rètent 
eojnaele>i«e))liu«in4dabeaarétat de Datera des peeptadestaniges. 

Cène revendeaUoa par b phannade dW panle des peogtis bu- 
anitw se JonlBe bdlemenb La ddnie, cette science e«{oiDrdlnisi Mie, 
)1 imbnde, qd^ioeerl rboinne ]ti pho rabUitH décotnertes dans 
réinde de la nature . cette tdeuce par laquelle il eipliqne malntenaiil 
des faits qui, il n'y a pas longtemps encore, étalent réputés pour M 
mystères impénétrubtcs . celle science qui de louies descend le i^as fa- 
cilement de la spbère des hantes spéculations pour s'appliquer à ses 
beiolni maUriela ei qn), poor ceoe ralnti diril UH on tard entrw dans 
renadgoement pnpidalre, s'aniversalber, la ctiinie, h laquelle la plus 
grande partie de ces progiis sont dm.awlejam'.a'ul développée 
aimd qae l^tdlqie son nom (1) dam les labontoires de la pbanHde, 



(I) L'AjBOlaile da oat^Bla rint de gm : xvlt I «11" <'• Vl*^> <1°^ I* 
iwlMeatxlii,^c««k 



StMto»d(MthMpbMWBenilgiiM, wMceotiiift^ikMfcaMtc»- 
■KM eiq4c9<t ilua U nidcdM noienN «t «M I» «ptaliDiii nriéN 
«mqvdtei on Im lemeatit, dk D'eu poiai pria MltMOct. Le grnd 
TCiradei ■UilmitKB.ceipbuBuieai-Bfdcdi» inireSgE. qoiH 
BUHrtKHd'alMrdai AdeUu AHqw wilc nu'iitde, puli|i6> 
nétrènnt, u do croindes, ta ccbik de ooira Etrop*, «A ib 
Jouèrent «0 Asffi rlie jiuqn'au wii* tiède, c*c«tMire pcndmiiirat 
te Bnrea-Sge cl la renaisMOce; leur graml <euiT(. di5Dni«)n, fol oii- 
ffuinmenl h rediercbc il'on uéilicaineDi àonS de propriéUï miracu- 
leuse*, en on mal, de [e panacée uDiieraclle. L'idée de la IninemiiUiiiDD 
des iBéunii qol par^ leur être TCBue plus lard , ne leur Ui point dé- 
serter la recbercbe de médiciuieiis doués de terlas suriiaiuri^lles. Si 
cette éliide n'tlaltpas déplacée ici, parUnl de Gcber le magîiier nui' 
Ouvrira, l'uteor du Stcmma ptrftettenU, «UTrage de diiinle le pli» 
aadea que I'od conniitie, psir arrlrer I Fanii^riKi llBcoiiparalde, 
reflllHWBUlo Piracelae, qid, du» radniMmi de s«o «DO bar* 

rair des Mnu de fu dnaiden, brAte Umlca qall potdeleaisan- 
(raew.BtoqnViiiiia cmplatqitïu idence, no» anilons i 
pder IH nom et les iraMU dNine tafluiie u à <| bilt olJKare 
pMiida dlKwnM dont les noou sont «bIkfkIImiM couim dn «Kiade 
adcaïUqne, « imiu lenioiu qne depuis le prenier qri pr^wite son 
dlxfr diiMhnioB d'«r, comdm najea depndongerli île et de 
mitodi-laiteUtese (i). Jnaqo'aa dernier, qal prâeodMt poesider le 
«cent de ItenondU nonraHnéMiBeliis k 48 «ih, tou reitoilireoi 



(1) L1I41B1*, dU H<«tt-BaB», dut ion Thtsauna cAi'tnieu , si ipéralitlic 

Inldkun. Elle M ni «Mitnlre inlliiuc lonqu'rili iotaifc BrtMdelinBnit d'œi- 

(D OF tl m Ufk ^ !• enipiBltlin dt l'aïu/îir rt iitIrH milan , do k dbHH 
lutlooda ciUluI, dn prria rlaulm plrrrsprirlniia, maii>iin»t dilapr^ 
ponriN» iiâ ftaèdu tftfrti t 11 cofOOnUon do li uali, i U (otMoa ia nn- 
lalla II ad^lmfolinHn nia ni'niMIon ol pMoifaiL 



Si les PhiliHDphEs par te feu. les SaolKeiin, liUtiad^dBmj^f 
aame on appelai) cDeore its alcliimistes, ne iroartrent pqiiu la 
pierre pbilwopbiite, ne parvinrent poiot ï Itirt de For ni i troiver 
Il paaeÊe nnlnneUe, ,<ce qui, selon Dom, éUUuiN Knle et i»£pw 
dioaci OB ne peu, tteonnair, da bh^dc, qne lenra tranm ne ftt- 
rent pus en pure perte : leurs dtcoanrtea, parnd lesqotlla nons 
durons les acides sulfurique azoïiquc, l'eau ri^galc, l'anilDaobie, 
rarsenic, le bismulli, le line, lu phosphore, l'ammoniaque, les priacl- 
paui sels mélalliques, l'alcaol, l'i^Uicr, la poudre h canon, de nombreni 
procédés métallurgiques le démunirent suflisammenl. Disons rn^me que 
s'il D'est pas sorti davaDiagc de leur immense hhcur , peui-eirc fanl-il 
s'en prendre on peu aux Iribolallon!; au.vi|ucllc^ il:> i^iaicnt en buUc 
comme enuchés de eoreellerie. Soi doute qucii'il fût arrirf à l'un 
d'eu de taire nue découvene qui eQl senililé ébranler uo dogme de U 
ItaJ, la déMapHdIlOB de Vim, par exemple, il n'GQt éic peudu ou brûlé 
tU. Pour me déoHTerle moins impoitanie qu'il ne loulut pas renier, 
Bnger BMim tat enfermé pow le reue de ses Jours. Le langage *Uf- 
soriqne des ekUndsIes, qnl nous ctche unt de biD prédenx, (rend 
autant sa source dans les sévérités dont ils éiaieni Tobjet qne dans l'a- 
mour da mcrveilleiu qu'on avait ii cette époque, 

L'Idée de la ironsmulalion des métaui vils en niélaux nobles, pour 
laquellcon les a lant conspués, n'esi-cllo pas en quelque sorte rfhabili- 
lée par des chimistes contemporains du plus biul mérite? L'élude des 
poids atoniqaes des méuni, qui de pins en plus atnbnc à les considérer 
comme dei multiples les uns des anins, ne porlc-I-cllc pas au moins le 
doute duu 1» esprits? Huis risamérlsme d'j condnit-il pas tout droit?, 

Bm les ^euiersi mandtani hors des sesilers comtonnsi ont IbidUé 
les arcanes de lascieflce et en «neunttlespremleisniatdriaiuiipr^aré, 
dnonposd, les premiers JaluK. Eh mrai Oient n'est-ce pu kcetterm 
de rdreors, de fims, d'entbonsiasiee adules de Hdéil qne l'on doit In 
plus tantes déconrotn de rinteUiience, les sjattnes pUlosopUqncs 
qui noBS r^tstenl, la pb^qoe câeste, le NDUTeau-Donde,'11mpriiDene, 
la nçeir. le ngmiisaf, l'élecitlcild, race qid cçnprW.en nl&t' jiutl 
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Um^nbagore, SItm, Dénocriu, LeBMdB, Bckhm, AnMnède. 
GalIKe, Nemon, Chrittopbe Coloiib, ODUeRbetg, Papln, Tolu, qtw 
les dddmluu prapraneni dlB? 

Bitct k dirt que nona tdiiIIoih lnnocoilcr rit^nle, qiu doib ne 
tnarioBiriail reprendre dm Kl Kicaî Non. lUSail des Jon^eriec 
indigne» soiiilleat k) bste^ one gangue Infime n'icconpagne-t-cDe pu 
loujoare, dans leurs gtlcs nntarets , les pierres les ptos fines, les mitani 
les plus prÊcicui? 

Après PaniceUe, l'alchimie continue snn rtgne. Se$ disciples ininé- 
dûU tiendent consIdÉrabicment le nonibrc iIcb aili^ples de l'arl sjiai^- 
riqne (1) Jiuqoe Ters la lin du ïïii*. disons même jusqu'au milieu du 
xrin* Aiàe, Htb a mesure que l'on approche davantage de celle épo- 
que, oa TDitleanpeDnde l'alcbiinie se dissiper et poindre de plus en 
ptas raorore delà vétluble icleDce : Lax erli. 

A partir de cette p£rlode, puni lea omrleiB trdeu de li adeitee et 
plm eidwirenant pharmkdens, hobi mnTOni B^piln, qni dtcoonit le 
olonidi Glauber, qid décanrrii radde cUorlqrdrlqne, le mKUede 
strade, le kemta nhiéril, et qii le premier mugea ï ndUier les résidas 
des opf niions cbimiqaesi NIcolu Leftbvrc, Tonduenr de l'enseigDe- 
menl nlUciel de la chimie d'abord en France, puis en Angleterre, oit il 
fui appelé par Jacqaes 11 ; Glaier, qui lai sncoida dans la cUalrc dn 
Jardin des riantes otflt connaître le sulfate de potasse ; Lcmcrj, le grand 
Lcmery, rbunible pbarmaciaii delà rue Calaixlo, dont kscouis de chi- 
mie attiraient des auditeurs de tous Ic.'^ |ia>s; llnniliiTg, qui découvrit 
l'acide borique; Tachcnius. un dcji lioramts les jiIlis i^nidits de son 
temps, qui s'occupa si rraclueusemenl des sels liiivicls ou potasses; 
Klapprotb, qui recomint la nalnre de la plopart des pienea prédcnaes 
et créa ainsi rattde les Imiier [1]; Soctoli, GeoINr. UargnD; qui 
diEtliigia ndnmlne, Et connaliTe l'acide ptio^oriqiw, et & qai l'on 



(1) Dt nât fl tt kylfm, ntnlre (I nBOlUer (aailrtt tl IjRIhitt]. 
(I) niUmiTrani «Ir |-nar, k UIhf, le Idltin, la thoMr.la KreaUnM. 
(Cbtm. itapparl Mit, wr feprojrtr rfw t eir undtfuii im, HaU, ma.) 
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doil l'iuipoilmic dijcnimino du îhci c; de bnieraycs; les dciu RouPllc, 
dont r.itru}. si coiiim pir ses oicciitricit^.., fiiL If- nullrc; (k Lnvoi^cr, 
Bonlduc. Dcniachy, Sicsbacb, pharmacien de Berlin, qui dCconvrit le 
Uca de Prusse 

Rilenllmms cède npidê £iuiin£rMiaii en temar de dam hommes 
ftniwiB qnl briDtreiitiiiDD, Tfinreat i la n&ne dpoqaa ,'car alul 
que beaticoiv iWrea irtla aanut , Ib brillent ïijoiirdlial glntre 
pHibnne. Vm eUWei)ie},iMiîf de Dresde, qnt & iS ans rïdiappe Oe ta 
naiaon patetTieDe, ytethaaâe, pase en Hollande où n apprendia phor- 
miKie h Amsterdam, et qui raenrt en 1793 direMenr des ctlïbres mines 
de Frefbeif. Wenzel em des Idies remarquablement nettes, reinar- 
qnablemeniélGiteidc syntfaiMcbiiniqnc générale (i]. Lc|H^ler il émit 
calégoriqnement les noiions du poids et du nombre en chimie ; le pre- 
mier il reconiiul que dans la double décompodlion des seb rien ne se 
crée, rien m se perd soit comme mallire, soit comme forte cbimiqoe, 
toiis principes sur iDsquds sont étabEes la Ibforie chimique de Lnvol' 
alsr, la thtoric otomiqae on des équinleas de BaltoD, la staiîqne ctai< 
niiqne de Bcrlhollet , les ingtoiensea mftbodes d'analyse par voie hn- 
uide de Gajr-Lnssw. A Wemel donc Hioaneiir dei premières assliei 
de la vMtable pUIa»pUe chimique. 

L'entre chtmlHe. conietnporsfn de Weniel, est i la fols rhnmble et 
illDalre Schiele. Si de poreos paarres, U entre dis Fige de 13 ou 11 
ans comme apprniU dans nne pliarnacle de Gaihcnbount ; \ W ans, il 
parcourt ia Soide comme élire en phamade; mal apprédf des acadf- 
ulciens de Stot^lm, auiqnels U lonmlt ses premlera trarux, il est 
pins beareni h Dpaal, où, grftce li ou btddeal fbrtnit, Bei^ann le dé- 
conrre ei le preni en andilé. Trop tamMe pour br^er me poslilon 
DndeDe, il accepte la gérante de la pharmacie d'une tenve h Rnphig, 
aiieaneol786hi^deUMw(3|lAaiau Schiele enhilïrlenrl 



<l) Tbtmà. HmUiiilM». 

(qoIMBa m'na kit 4e minadMt Uilt raMMiM it VEamte 
amin, UMIpRqlHtKaiBadnsMTqi.OBiMXBlentaKvMlsraldeSaUe, 
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Wasd coiUM «piit|éii£itllHteiir,coinM Ihâ^lcieii, mUntllbifU 
npfrienr canmB pntkbit. toam bomne da bit hou. C'eai de M 
qu'on peat dire qa'U'eiit le géate des décoavmes. EDOinfrer ions les 
MTpsqu^la falL connallre serail parfoarir tout le domaine de la chimie 
CTetl InJ qai dâcouvrlL le chlore . doiii l'imporiniice iiidusiriclle est si 
grande; le manganèse, le langsiËnc, le ipalvbilene, laljaryie, tee acides 
cjenhydriqne, diriqae, tanrique, oialique, lleeihyilrique, la glycé- 
rine, clc., eu. 11 reconniitl'oxniiDeen mfne temps a pi-ut'Vlri! mima 
iwat Priestlefimaisne le El connallre qn'aprËa. £t ccmmcnl St-illou- 
tc9 ces diScanvertes inpurtiiilesî Qoelqaes creusets, des Golcs, des 
nrres b lilïro, qid ne sont pu rveien Alleangne, qoelqaei veuleg, 
Hint to^ les appirelIlageB Hec leaqoA lldtcUe ei«to£ele« eorpc; 
meoilller en ferlidsalIUpMrKcaniwdlK l'ediunce etlee loî»da^ 
lorfqoe nfonarati et ponRent tnnme de su décooncte* ne s'est dé- 
MeiiUei duie unies ses opiilences Desl InMbtet 

Pour lenniner celle dnamirailDn îles ptiannadcns ddmiUes ds cette 
ginénilon, nous awoi eicoro à dter Bifen, qil, pu ses belles re- 
cberdtes tnr U calclnutou des nfuni, rnimjusqnl Jibue TTngé- 
ideose llcttan do [AlogiiUque de SuU, et inrépara plus Inmédluement 
encore que ne l'eniit fail Wernel, le lerrain au grand législateur àe la 
chimie. C'est encflcl ù li suite des premières curiuniiiMc^lioMs <1i'linyfîii 
que l'immorlel LnvoUicr, par sa ibeoiic de ro\)<I^Uoii . il'iini.i 1^ loi 
BOT laquelle repose principalement le chimie acUielle ; Lux facia en, 

k la Ooduiviii* slËde, a tout an commencemenidu m', parmi les 
phamudensqnisesoni^ renirquerpardes intsuajnntuDcaraciâre 



eMOMd^BboaaiedttrluteilMns, falpilaé de D'Hoir rinilUt peur lui. Uoivl 
iii'iiinliii 1 o ftnpit fiolrt it dUHr nae ■ufiit d^me 1 UB baame qd lUne* 
InUAHlaM FVi.et UatiVMideleaintaKrireairtalWedEidHnUm di 
wi>r4iti.U aliililR,<lur|<deManlfra(elUn, diiKiinXupériLt. SibMtl 
SciiM*ltfattividlErdn-U.L'(i(dRil^l<falT, poiDil.pmsul ctSibéeie (ul lUl 
dwnDir. lUiiinoiltdnlHi, ceiienil(«£dikl>, rlUuiln dilmiiic, « nt fut 
)p acUde l-teaneadc la SuUt, « fit ih <mHaji di l'admlnhlnU» du un de 
SAWe «al M iU 1'^ deedle liT<«> ■ en*»'' ''%f<v'i>* ) 
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dMMlBâttnl.wwi bwnon en Fnnce : Bioiii, Gndilcnrtt 
riNiw de l'H4o»<lrie;CidM, PiraHUkr.phDiMraps éiAwitqni 
iiiradidatt, milgre les pr^^ da people, la cnHare de b poinm da 
terre ta Enrope, aiqiorlR dliemoKa tafSnntiont dani la meuiarle «t 
Il Imliieerie (1), et qol, tue Vtjtiu. tant pLtrnacteii eaia^, 
waiora et rt^mlii nodoHrie ilei ftonigets B. Miakr, F^nler, da 
HoDtpelllEr, qal paruge avec Loirib, pbmadea imH, rbomear de la 
déconverte des pr(ipri£t& décDlor«ueseldërinfe<uiHei du charbon; 
Proust, Émule Ëenraoi de Berthollet.qiiirDlliîtretonniitEroDvuilDaliDii 
la M des proportioDS multiples, qui dislingna le aiae de rildn et qui, 
eitec Pmtre Da Huier, fat un des premterB qui s'fleiirent en ImEod ; 
Vanqndla, qui de «Inpie gurfon de laboraudre, devint dreetenr de 
l'&ole de pbamnde, et il qni I'od doit le cbrOaic et des iravani Impiu^ 
tana au point de vue Indnsiriel aor l'alun, le désuiniage des laines, etc. 
(2) ; CoorKda, fSm ceuin cornue lalpéirler, qui dCconiit Dode, ut- 
tallolde oppclé i de hantes deallnées, et tans lequel l'adauroUe décon- 
vcrte de Mcpce et D^ncrre serait encore i foire ; BouiliOD-Ldgrange, 
qui recooiiul que la lorréfuclion iraDsfoi'mait l'amidon en une mnlièrc 
goouneusc soluble, iaquclie, sous le nom de liHocome, en aujonr' 
d'Iini enpIoTée dais les indieNDeries à Tapprét des étoffes. C'ect cette 
aim substance qui, par des trauronnitlona nccenlRS <laet aaa ira- 
Tatu d'antres {Aamacicni, est devenoe roljet de Uirkailms et d'appli- 
cations Impatuntes sous les noaii de deitrioe et de gtocose. 

CHI^xue dernière génération de pharnadens^nitales, disons-le ï 
sa glDlre et ï cHIc de notre pajs, qui r^pondUI l'appel qoe, dmaa 
dftrewe, le gouvemenient de noire première Hfpnbliqne Si ani sanas. 
Le* ennenii eMiMwaieil ans fhwllèree et let mmkioBs Manquaient 
pou- les repoiiser. Ho) rUmktës se prddpHept i Vaxm et créeU 



(I) Il porfail-loiJangiT ; I ml. In 8. 

<I) la dnrénH mCiDoira nilrtliliia ie Viuqudla KnqUtSBM oadilM wafrl 
dti Jjmalei da dâmie ( Cuvlcr, Rapport fur li pragrit im infami) — iVMk 
qutUn fut tnartnr <• la amuie) lUndaiu da lMt>te bIb», fie, 
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tnsalUtt des ressources inépuisables en sonrre, en ealp^ire, en bronie; 
ranploienl les procédas lon^ par des procCdds cipfdilifs, el fournis- 
MOI ainsi, b temps, à ims soldais, de la poudre, des armes, des vclc- 
raeas, en même temps qu'ils éclaircnl leur marche par le ballon de 
Flenrns. 

CesoMcesiiiépi[!ScblniUles(nil,f|Del(]ues années plus lard, ponr remé- 
dier aui rigueurs dublaenseonUnenlal,SDrenllrauverdinG nos champs 
ce qn'witrebls on demaiidali aa hI iitmger, et arrlvËreni de U sorte 
i suppléer rindigo, le anrre, lei Hudci et tant dViUres produits cxod- 
qne». ficrianHunis donc avec Fonrcroy : ■ Les Taites de U HâTOllUion 
Iran;al9e diront an monde toai ce que la guerre de la llberU doltanx 
Itindtm Cl au reisonreesdeladdmlet • 

La gnerr*. çrtce h Dlen, paraît détenir bieuUIt m anachtoninne. La 
peiplea s'eperfidieal qoe, qoelqnefoia ntite anx ambUen, elle est fina- 
lement lonioan une cause de ndsère pou- enx et nn crime de Itie-liimu- 
nhé (1). VtlB ïqne, malbeoreiiaenieDt, une snite de manvilsci années 
nrriTC poer Tes biens de la terre, et qu'on Tasse appel au saïam, on 
verra il les pbBnnBdeas seront les derniers à répandre, et ails aérant 
inpalssun i créer dee Teatoorces 1 

SI nom pousotts notre rené des phamaciens dont les irannx ou 



(I) n H Mtplui jmttfmota txIaDiB qu Mla Ibris dut Intoigrii 
KlntUtaaMMcqMlUoMlafaMEnEi.ItcwgrtilaTcDiRAi'RM'llonuil^ 
bUi de t«dca, pir atofic. O mt U, ïruKinlredciiiUm, do bMiiUaiM- 
Otntoïourht nlncuanimo pour laTtliiqiwun,p>ar1aii>llBin tmmetmrla 

SI MU en atliiBi le peanlr, ma noMoH, au mcjta fnaaiwMfrlUlwi uH»- 
■mc, MBHnr l'bt n«iiiEll> ftt rfntUsa d'ia pilili liimtovie. qui sarpaMll 
■s pniKiriInK d a ildioat* iKUlecttinln ttnn ta iiuiuuhu lamm, ben 
tthiida Dkn, imri unie kauwla. niera» dtafini de miMnkjawMn 
■ne eifsdlkin nilTeMd)iflptrptti>dIedBp«iduUiirtWiiHi,i^BilaetiBuni- 
fÉilnrln.SurHnfnuiln lentl gmfa «elle ImcrlpUiHi ginM^ai: i L'imnimiii. 

H«B tUcntou ta ni«nneall («A, avki linlartdeCli*UI(it,iBcailn<le 
(a raito tenalHCKMt iMCOvis, oà dénient •■anec d'ikwd le pdiU do nd de 
Roin,r(dilgnUidlldD Tmdcn. En fto da CkuiH«-»aH « de rEnMU- 
lltilte,ellHd«aluldeNdi)MeéUnllen, Il dbiU Uea le dUKraee qri dlur- 
■m didlaUadaial^t danufte, oUn laM ieliiakelcMudek 
(itm^ (■((« M imtBtOon Mla doIrudM. 

GWe fiMialtemdl, a Btai lOfi IN II qaM« de niMM <■ de l'Hoir, 
« «Mta (rMhm rau BMn r*T> < ■^<ii<MM Hiom tlpMiltn 



31 

(tt QtUei \ la sodéié en général, Jiuqae dans la généntkiD acinelle, 
mis revue des mori£ d'enire les vivans, nous aurons i évoquer les 
Doni de Langler, qui fui professeur de cliimie au Jardla-des-Planlei ; 
de Senillas, qui le complut dans la recherche des coopotés diUW' 
iHi»; de RoUfoet, qid fit bire det pragrte à rm de la letaiire 
par ses ictnau sur h garance, rorselle, 11iidigo;de J. Pelleiier, co- 
aiUâurdelBd£coineriediinUuad«<pUHiK tt)<i>iais que nons ne dé- 
voua dterid que pour «MndKtdUararlBcannine, matière colorante 
de la cochenille ; de DeMMW, qid coBtrUtu laui an perEectIonncnKDt 
des appareils pour la dbdltiûoii dei ikoob et l'évaporaiin des Jus so- 
crts; de Dupaïqnier, profixieiir de cblade Indusirtelle i récote de la 
Hanbriferede Ijwi;âe Ldnrraqae.qd VRlgirin Fei^oi des lijpo- 
ddrailei dans llifgitDe pobliqjK, en {omnenfaot par l'aBaainiiieiwnl 
desboranderies; Mfin, d'Homeau-Mniron, de Reinis, qui nrésoluon 
des plus beani p^blëmcs d'éconaoïic industrielle et hygiénique à la rois 
de ces derniires années. Les eaux d'une fabrique de tissu de laine pas- 
saient dans le mlsseau delaul sa porte; un Jour, il les détourne, les fait 
arriver dans on réservoir, les décoaipose et eu retire du gac de l'éclid- 
rage, des alcalis et divers produits p;rogên(s. AujAurdliui, cet essai en 
pctllcstdarenu nue grande opération industrielle, et iVaa cuinii moi • 
luum. d'une caise dlnmiondices et il'ollhivi's iiL.''^liil)L'(<s. s. siirL^i une 
source de ricbesaet pour les cités maiiiil,iciiii-i<^i'Oi [■!). 



(I) EN-U néecaln éa rinidir <[uH toi (Hr ttflihtralav dut) trile dicM- 
vntB H. CnHima. 

(ï) SldiniMltipacUidinMrelianll musntm Mcugiaii) ilapiBniadail-li* 
nu ilnr\etn, naui psnrrliins dtir l'iular 4b l'SiprU <b ta naftav , Oinlid,. 
l'iindn pl>i3 iiiuttrc] fbjMm di mlK irvtae.v la ™* ikat d'olntr. 11 
comment:! sii itud« iclenttBqaa dans le libanlotn de un ffat, pliamidci dl»- 
linguË BudiijicpUii; (Dununk], qui iMffU lat-ntaK «i pmnltn pu dioi li 




dua la uttum ait d(liat< [or la pliarmiclF povi nat celle-ci puiiu le mradlgucr. 
N'ot-Upu certain, a ellet, «ite il lu lieu de la idunuciïU HUcDbrnié par 
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La déconerte réceoK dea alcaloUeitMi eeWtpliirfcMiie eaemde 
la lyloldine {1) qui devait dev^, dam ces dernUni UBfel, le liiliit 
colon, celle da chlorororme, cet aoeMkMqae pircnelleMB (S), ifpu- 

Hais la chimie organique elle-niênie, plus TarMemcon dans Kapra- 
dailE que lu chimie minérale, plus ardue dans Ma proUiBW par II Hb- 
liliié da jen de Ks «lémens, la ir«n$iiiaialHUié de Ma coaàiatism», née 
dVo- U d^i al paode, ai pl«toe de tUa de un oKIres, HBb qui, il «at 
iTd, «KOM wmé que «es S«Mele et ses Weioe), n'ett-dle pat, 
pMTlai^BmKlepaiâé, ri£iiTradeadlMiste»fhBmMleBt{A]. 

Le Mm eatniK déconerte pbuBKentiqiie (5); doie riegnlltrat 
la dilore, h Mm, llode, «t ai IVm feitt le anor eaireni par ScUele, 
qil CDBattHM IHU h claxe ri nmrdle et ai iBipotame dea lerpt 
iHloatas, aM éU dCconetts par d» rtimdene. 

LtnCOode ffépuiaeiieiit da toMaata pu d^tacement, qnt raid 
de al grandi lenlcei k Hidostrie, aoii qn'os la fasse renonter k Tacke- 
nim, BoHqe'm en bssc Sonwnr k P. BonHaj et Bobiqaet, est d'origine 
ptKmuentiqne. U en eat de même de ta galtanoploaiic (6). Le blnn- 
^Mnl do éla^ i la vapeur, seul procMé suivi anjourd'biii dans 
les grands étabUaseniens, est Pauvre de Cadet da Vanx el de Cnrai- 



L« InD^^ □ ttmoft dei mqa frai en mtat lenipi q» IL Ctw- 



dcau (11. Ce laie d'appareils d'édatrage I bidle, que nous iojoia de 
nosjaurs.a pris naissance de l'invenlion d'an pharmiicien de Paris, dont 
le nom est reslé St l'appareil : nous atonfl nommé Oninluct. Ceal foc- 
casion de rappeler qnc Kpnralion des hnilos □ brûler, h l'aide de l'a- 
cide suirariqDe, procédé suiiî encore mainlcnanl eiqnidali! do la mime 
époque, ea dneà un aalre pharmacien de Paris, noiaine Carreaa. 

Cesl de l'officloe du ptarmecieD que sont sonla les chocolats , les a[- 
ropi et Ihpum d'agrteBit , In eara gueDM irdSddlH, devenuf an- 
jonnTIral objets de première nécenttï « rocnilen dMHIriM dMniP 



Le» aamgei de phaniMle MU ime bnndie uOw de b Hbnfrie 
sdendSqu. Keetercbé» I Tetraagtr, ib comribMnt, pmrlenr ptrt, 
i donner de h prépondérance I nos babltode» et i noire lu^. 

S nom mnllom épidser la Ible des iravanx d'ntlllté ^^nérale lecom- 
plls par les [tomadens, nous aurions encore nne longne émiméraiion 
i fidre; nais nom devons clore nos cliailons. Cependant nons ne pon- 
tons noua dî^naer de menlionner, en raison de leur importance , des 
appUcatlons sdentifiqaei récentes, sKToir : l'exiraclion, snr une très 
large écbeile, des sels dépolisse, de soude et de magnésie, desesDi- 
ntres des marais salans (S), la lUirieatîoudapniisiaiejiune de potasse 
ao Dojea deresote de 1^ [S], l'eilracilon de 4S/100** dasucfe trlflal- 
Usalde des nélasaGs (4). la râtoMon opfrée dans b AMcaUoa de Tt- 
■ddoD. Les eam sSres des amidonneries , qal dtaleni imo came d'en* 
barras et d'InsalobriU, sont Cillées, et le gkilen dont eltet occastonndent 
la destmciion est aiijoiiitfbul aoigunKinent conterté et odlisé ponr le 
phw grand aranlage dès fabricant et des consomnateors (S). 

(I) Ooiltr (Sqyort lur le prujrh ii« sdencei) l'iltribut à Clitlillt. 



(4)li.L4li},aic*] 
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JEDln, n'a»» pu upluraideii de OH }oin, ilau, â£rèU^ 
«UM HcomtM qui explipe. rend pndqw les &IU le* plot eiiraordl- 
Dilras de lï nugie anlkpw et da U Hrcdhrie da nwren-ilge; ane dé- 
oHiTerig d«at lepdodpc, peot-ttre nnqiiiirième jtat de la Buiiïre, doit, 
dm m annir imduia, recevoir ks appUcation le» pins or^indn. 
mm'Irdea mlei encore iBconinus un Iims4itlDii> et tu reeeonrtei 
lHiiin&tei(l)? 

Voitt les Dooi qM U pliiriiide peut meure en atut, voUï mn 
apport HKbl , Toift enla ce dosi elle «tt capiMe et ce qu^ promet 

A la mile de cet e:^nsë , qu'on doui permeUe noe digrestion. Duu 
l'ordre des sdeoccs ptij-siqDes conune dans celui des sciences morales, 
les hommes traiment uUlcs ne sont pas encore . à noire époque, sotG- 
saoïmeot honorés. On s^iit dan» toutes les classes de lasoriéiâ lesooiiis 
lies grands foudres de guerre, des acteurs célèbres, tcndU que l'on 
ignai-c ceui d'hommes qni, par de rudes traiaui,dans le iileiice du ca- 
binet ou les danger» du laborataire , ont doté rbumaniié de bicnraiti 
beancDup plus réels, beaucoup plus grtaàs et surtout beaucoup plus 
dorables que ceux qui peavent renlier de batailles gagnées ou de sctnea 
IhéUrales bteo nlmées. A Dlao ne pldae qu'il entre dans notre pensée 
de nier le tnértte de qid que ce sdt, renpUtsant avec dlstincdon une 
tnitdan utile; ce que no» roolons établir, ttu wk proportion, 
ce qne non* voterions toIt mettre en pratique, c^ ce giuBd prin- 
cipe t ï diKui eelen ses ixams. Eh bîeul nom le répétons, le sa- 
vant, llnvenieni ne sont pas honorés en raison des senices qu'Us 
rendent. Onjoidtdes Iruits de leur génie sans leur en tdre bonneur, 
sans se préoccuper des luues quelquerois si dramatlqnes qnlts dorent 
lonlenb-, d'altord pour discIpUner la matière, puis pour vnlncre nos pn>. 
près pr^ngés. Pour noua eoienlr i noire siijel, si nous nous reponoia 
aa tableau que nous venons d'esquisser rapidement des tnvsni despbsr- 
naciens ajaui un caraotre d1nt£(tt général, on reconnaît qne prespie 



Cl) M. BouHiit, d'Eimn. SmmtU branolm 1* fliytiSM. — Asl ipItinX- 

liai dM Mf^f. — ilMHM ilMMiuiHHl. 



Si 

punoedfcoimleqadfae pea InporUnie m l'en efbcnée dus te 
.doDiloe de la cbli^, sans qo'oo pbuiBKien iCj ait pwddpé «mme 
KWenr on Tulgutsatenr. Eb btee encore I dioM pfnible i coiucaur 
pitce qu'elle csl penl-<lre on tIcc inhÉrait !i notre nature , le pharma- 
cien qnl a Unt fait ponr les progrès humains. 'cl i[ui dit progrcï liuinains 
dltàla rois bonbenr mauSrlïl.émand patin n des klées.lihert^ ilc l'hoDiiiic. 
le pharmacien, disons-nous, leol n'a pas profilé île ces progrès, seul il 
n'a pas fait de moisson qui paisse le rtcompenser de ses sacrifices et de 
ses peines : Sic vas non vobij, mellificalU apa. Sous le rapport mo- 
ral, c'est un esclave au milieu da dloyeus libres ; au point de int nu- 
tfriel, par lapatittOD qnifaden talta, Q ne peut plus ihre honorable- 
ment, dtacnn en^ie ter la droits que b lid tel iTah cooeédËa, en on 
■01. te pbarjnade ert ea délrease 9). 

Cependant une prafenloo qnl donne de 1^ rétoltitt mMie hmtï- 
uentteMUicItadad'iBigwnerDaientCdAC.Aqianrdlnilipbniiacte 
k loi demande. 

La SDcitIf et le gourememenl , qai en est le mandataire , ont tout a 
pentrc ï lai^r la pharmacie lonber au rai^i des comnerces vulgaires, 
à laisser le pharmacien devenir un shuple retendeur de drogues, dé- 
pourui de toute notion et de tonte garantie sdeotifique. Qui le rempla- 
cerait dans la mission qne nont lui avons reconnue? k qui demande- 
rait-on la suite desscnices d«j!i rendus ? Nom aucndona la réponse. C'est 
cependant ce qnl arrivera inblUiblenieut dans un avenir proche ù le 
gonvanieiKnt ne le aouleni pa* dans lea droluqnll deni de te tel et aH 
ne con^tce pu U poiectten qid tel CM dii& 
, Ce now partA (tre nn tett da bonne adtfoMraUon ganvenienen- 
iaIa;âlMMMptea,iuiecMidiitendeproapâ1ljâde IranqnlUitdpidiUqDei 



- (1) 14HcJMIaMvBitU>l(*ilmMtn«n'ait^d'aiN(«ilila,|Bi« 
Vt'UsnapnHBtaiiirportcrlcxkiiiB. Or, l'omict 4( l) pliaraïKle dan» cetk 
MUditlinalIttlndHadangtitii'agpilBailmaiiiMrlniiIn époque. Unpbii- 
■acM iat cdie pnRiM. Mévendaaneit de l> perle 4«n nerté.n^ ni k 
Mit, dit mdncela rwnrwÉelnnn wfcnmrM. ll]> a WMfàiàali 
Urt (osir m «at dtcboM. 
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QM b bonne orgtidsuton des proAagknf. LIMMl ftnent, «okI Uea 
qne rbUrtl ptrtieoller, dcanndantqueludrotlaetleBdBTOlre de dit> 
cm soleni régleoeaUs, déflnii umuit Uen que poariUe. El ce pilndpe 
est Ynl soin mie nonanble it fbrtlarl, Tat-H ton mw répnbUqH où 
Unt Mt Stre rifli dam llnitrtt de lom. Ron de ce principe. Il r > 
aoirckie plm on moins pnlenle, ui ftti 4e nécontealAoent qid, pramt 
un eeradire de itaitdHé , ta one cause ptns on motna înmiiiente de 
pertorbsBon sodale. Qn'nn non» perneUe i ce tajei nnc conpar^soa, 
Qd n'adidra la puissance iTiicUan, r jionnnnie predrion de mouvement 
de cesvcrreiDeaseg nadilnerfes, ftiriti des travaux de quelques InielH • 
Bencesprivflfglfea.bmdeniiibiitrïe moderne? Qni en fallla supfrlo- 
THêf Cest qne depuis Tarbre on morenr principal jusgu'aui dernières 
ranillcaiîani de l'ememble, cbequd rone, cbaquc engrenage, ctiaqne 
)riicc, quelfne hdportuie, ^odqae laBm qn'rih Mk, a son rtle 
Men dtpnrii, Men mtlÊ. SnppsNDS qne daW on appnrdOage de II 
sorte des (rièccs se bnssenl, se détraquent, cl par enlle enlmTCnl le 
bncUonnemenc des autres, aussitôt une pcrtnrballon plus ou moins pro- 
Sinde s'ensufl; le prci|ii'iâtairc est \ù3f, sinon ruiné ; les ouvriers ebô- 
'menl, le ronsomuiaLeur n'est pas approvisionné; en un mot, il y adoni- 
niDge pour tous. Si certaines entreprises râiississcnlmicni que d'autres, 
n'est-ce pas par une meilleure division du travail? N'est-ii pas surabon- 
dainnieni dimontrÉ (|u'avec lui nidaïc budget, tontes choses egalosd'oil- 
Icurs, (ieni faniliire pourront se trouver dans des positions tout ù làlE 
dilKremes? Que l'une avant do l'ordre dans ses dÉpeiiscs, sacliaiii tirer 
loiil le parti possibli des choses sera dans l'abonilance et ia salisfac~ 
tion, tandis que l'autre, dépourvue de méthode, où le gaspillage ré- 
gnera, se Ironrera dus In gtne et en raUra tontes les coBséqneaces? 
ITesttl pas-*rri CBeoreqa'ane cbaeemIdiqieHéepentK'Acad'wwi 
SBeaaniNMrpenanye, Undlsqne duslscucaDlniTeeBepeU pro- 
Bter ï tons? (Test niMoIre de l'ndnlDlitntloa des tittts, et, en deseen- 
dant l'édiellc sodale , celle des pralessions. Celles-ci, eo emidfbmt les 
BMt«r*l»aDMS| crtall^iurdile et cbacm sa pleliit, ItenUsseor 
comme renvaU:!! en sera totU aulremenid dtaciin reste on eu iBdii> 





m 

aaa dans sa ^kïre et Mit ce qoi lui apparUaii, tint II eit ml qie rien 
n'est pins satisfoisani qu'une poslilon neiie , tùi-elle en demitrc analyse 
Intérieure i une poiMoa embronillée. 

Nous sommes loin de prétendre que le départ i Mve enire les profei- 
doDssoit&dleettoiOoura poa^te, nom reconoausora le contraire. 
Mtb S en est nn graid nonbre.et ce sont benrensemeot lu professions 
Ibnduientïlef, paor teiqnelles 11 n'j a mcnn obsiatle. La pfaannide, 
dont nous non» occupons senlenent, est pour sa put dans cette etadl- 
Don. Pour arrfMT au bat qw I» pbamda désira et qne rtaiértt gAié- 
rsl rédtme, noaaesHnionfmleBiDUreqna de demander an ponndr 
de sanctionner, dans us prindpBtes HspoAûoaa , le traTidl fTenteable 
qaeaniaToaiI1u)niKvd«ktitoaaeilfe.Dau>cetrai^, HousaiMu 
IMt Inter v e ni r les considéraiioM dlntérjt pnbUc et prirË qui mOileni 
en faveur itc la rêoisanicaiiDn de la phanouie an point de vue Epécial 
de la préparatioD et de la vente des médlcajnens, et noos eommes en- 
tré dons des déudls d'arganlsatlon que nous ne pouvions aborder ici, 
nii noire but ïlaii de ne montrer la pharniacie qu'en deliors d'elic- 

Pour l'ar^nisntian eitra-pharmaceDdqae dont noos demandons spé- 
daiemcnt dans cette note la réalisadon, void, soos Tonoe de siuples 
pt^donB, commem aaœ la comirendiîoiis : 

LescbambrespliamaGeniiqiies créées en vertu de l'Uâde7Aff de la 
Id «UT l'eierdce da la pbainwàe (1), sont institaé» en cooptés sden- 
tlSqoes InlUatlb el consnlutib. 
Acelllra: 

1* Elles devront, foccord avec Faiooiite, déléguer de leurs membres 
pour âireanwiBUenent.etpar canton, quelques lepine ptliUqueide 
ddnle appHquée aux arts, ï llndnslrie, ïnigrlcaltire, 

a* PooFTont leur denander àee imuu «t avis dlntértt pubSc ae 
ratlKtantaui sdeuces ptjslques et natnreDei, savoir : 



(t) PraH4elri nr rixnta de b pkitnd^ ilsbon w h ConatU-dlUI ai 

lUB, ft modlié lar nnut. — Bnctarc. 
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LMorkéadmMstnihrei 
LWoriiéJndldalra; 
L'BDtoriU DRiiIdpile; 

Lm d»mbr«« d'igitcottarej 
Les cunacils dlijglèDe et de stlnbriU; 
la dloyens et lei tdminigtraHoiu parUaillira. 
Ce dernier as pourra doiuter Uea ï taiation de Is put det cbanbres 
(AanDOceuilques. 

Les diambres pharntaccniîquGS connK coptIMs scleniiSques seroDI 
ICDoes de ripMidre au questions qu leur seront poséee ondeUenient 
cbtqne umét- 

Le» iMpwttm a&i en mtn de rutkle S8 tb de la loi prftMe, 
rtimii en comité lAaraMcentfqne lopérlenr, auront, indipendaiiiiiieiil . 
de leur mission pbirmacenliqns ap£da1e ; 

1° A dresser el tenir au courant le niinnel des chambres pliaroiaccu- 
tiguciau point <lc vue de l'application et de laprop^atiandesiciencesi 

i' A ruMnbler \es trataiu des cbamlircs pharmaceiuiquei, ii iei 
cianriner et il eD publier ïnaoellement le conpie-renda ; 

S* A poser uuraeHeMitt Kudites tbtatata les qneaâoo* prtidet 

Chaque année 11 sera accordd des ntcompeua hoDorUque* un 
cliambres pharmaceutiques qui auront le niieni rjpoDda iwi qUMUoDl 
posées par le comité pharmaceutique supérieur et BUWil monltf le 
plus de EËle dans leurs travaux [1), 

OMqae année, en même teisps qu h polilicatlon Au Ibiea de phar- 
madew, de» affiches placardées dautootea lescommanesde la B^- 
bStpu féroDt «mnatirc aux popuiailoni, aie qu'elles en poioMt pro- 
fiter, la mission sdenlitqiie d'inijrât gtnfral des diuabrea de pbar- 
■ade.. 

Ce sont donc, on le loit, quelques di^wsltlonf addiliannetles s'adap- 



(I) Ccidbpaniamrapîttlntlacouinnibliltailuiramrfc. 



UDl on ne peut plus nauircllemeDl aui nouveaux règlemens de la phar- 

BicQ que ce soit une question de haote économie pubUiiiie, de beat 
arenir, l'orgaDisation de b {diinude, ta ptâat de me de* Kirleee qie 
cette prof^ion peut t^Stt ea dekoH de n ninloB ap&Ielei DM 
pem-tiie pas eoe de ce* rtfanoei.biillaitiei edocepiioiii, dent le* enn- 
uge* appatduent m jem de* natM dam tlMértl detqneUe* elles 
MM biles, dentksrenlnnteivsolent palpaUe>nIdeHdte,id{ilu 
tard. Non. Ce» une réforme 1 altare modeste dont Hkhock d'Ant, 
réconomljie, l'obsemieur eenls peerenl copjtatcr les imnenies Uen- 
Ain par la comparaison des icmps. tm seuls pourront apprécier sal- 
nement riioiwrtancc des résultais fournis par la pharmacie instllnfe 
ainsi que nous l'culcndous. supputer le nombre des amtiloratlDns ap- 
portées dans les arts, l'iodustrle, l'uttricutture ; conibieji dans l'ordre de 
Ees connaissances de vérités ignorées rendues familières, d^rrearscor- 
rlgées, de préjugés détruits ei la somme d'avaniagcsque ces Itdla aiqior- 
lerant II tontes les parties de réconoote pabllqaé (1). 

La qaesilon que nous sonlerons a iTallIeurs une IhUsmi InllMe aiec 
nn pobil bnportant d'économie générale t Tordre da Jour j nous vonlons 
parler de laceainBMiloieoimmemaiiiIe.l>areDHedelVntinlsailanBd> 
ndalMradve actndle, Patia ceaualH tomes les ressources bteHectneltes 
et naiérielle* dn paja. Hns nous aiançons, pttii ce rénihai se conpUie. 
n est MdeMpanr ions qaecetie centralisation, source d'onlié adodrt- 
Ue si elle est nainienne dans de justes bornes, peut attur, par les 
excès, des conséquences les plus Hlcbcuses. Au point de vue spédal 
qid nous occupe, qu'à Paris une autorité quelconque, un industriel ait 



{■) ' CendalRl-orril tiumgln à u nobit ileU;tiUon, Il csnnaisanrc vé- 
tiU;tifamininiUa iilnsjuiquc dai» la Ushes In oiolniélnén du |wipl(; 
•OoMnlrc lu Ihdds i l'cmpiR d» pr^juici cl [wiion! ; ti\rt de la nlion 
nrtiHre d le guide nprénitde l'opioliin publique, loiEà }'dIiJ;1 tutnM dnultiKei', 

inlidlim itt [aUKrnoKiu qui nulinl roldre trur raiaiaa inébrinlablc en ]■ 
fomàiai ma la Ua-(tn «mmui. > (CeTiia, Sa^nn ht h projrji du 
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besoin d'un renB^ement sdeniISque quebiBe peu loparuiii , Us irou- 
leroDl mille saians, cent instiiuiions qui le leur donneroBt. Hall dans ta 
plus grande puûe de dos iKpartemens, i gai ■'*drewera-i-oa eu pi- 
nàSk oeomeKet Jtadmgm lontie r^onenrlftoviliili^ Pacuw 

llnielligeiice le Dojreti de se produire, d'uUfiser leur nndr, aou re- 
lenom chei eni me bmle de jeunes gens qui aujourd'hui T^ODent put 
InlcrdansTocfan parisien, où. maigri sa srsndeur, iln'f a pu place 
pour urnsbors dans ses bas-ronds. 

Noire proposiiiiHi, ilironHioM encore, oUïa un grand atsOife, c'eM 
qne de la mise i atatOon U ne peu ritoUer aanin dfNUrs, aBong 
«cote BcheuM. Hais. pent-OD neura en doute le rfsoBat bul qgaad M 
B pour garaoïie de rfwiiie des Ma da passe pareils i ceux que nous 
aTonsproduilsPNoiiiiaiiais qnetâciad'aiianiaalion ne Tôt moins ntopi- 
qoe que la iriHre. Keliui eib qpe ta pbamacie na demande wicob 
pririlége , nuls seolemeat, en Ktaw des lerrtces qu'elle rend eiqn'die 
peu rendre, nne organlaaikB pmfesLonndIa d'accord avec unaura,. 
qid M penneUa Feierdce et ta rewndlcaBa» de tes dniB, 

L'kiitliiiTe de l'orgii^âon de hpbamadBi an p^de ne data 
propagation des sciences d'appUcalionaa saindaanasteB,serait Msvré- 
neni un [iirc li'hoDiicur pour le goawraeiwuti et en parlicoUer poor 
le ministre qui la prcodraiL Sans Eroiuer aocn JalMt pwlknllffi 11 
aurait serti les loiéreis de tous. 

DOHMtlI.T , 

4« djpirlimaa par 11 iMNimptar- 
nccuUtue. 
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Qn double bnt.dOns^eODdait à e^tëcuier le travail qni Vri- 
cède: aPimerliideinaDdedes réformes phnrmaReuiiqaeB Mk 
pu la pé liuoD da 7 novembre dernier, et Taire ressortir les d- 
très delà pharmacie à la considéraiion publique. 

En rapports incessans nvec Ips liomiiips les plus suiùh et les 
plus considcriïs de noire profession dans les dcp-irtcmcns, nous 
croyons connaître les tendances et les vœux de la Pharmacie 
Trançaise et les avoir cxactemenl présentés dans ce travail. 
Aus», dans cette persuasion, dirons-nous à ses cliefs : ne 
douiei pas de vos aoldata, ils rempliront et féconderont toute 
tddie scieutifique ipi'oii leur doinie»; ne séparez pas votre 
cause de la leur; metUs^wus fi^ncHementetresolnment àleur 
tête pendant qulls ont encore la foi; anlrement, bientAt la 
nécessitâ les aura kit tomber dans le pire mercantilisme et 
rendus sceptiques à l'endroit de la science qu'ils délaisseront 
comme une utopie, digne seulement d'occuper les loisirs des 
excentriques et des niais. Nous avons tans à j perdre. 

L'oricanisalion extra-pbannaceu tique que nous proposons, 
n'csE-ctlc pas propre à rairc obtenir et conserver à notre pro- 
Tession celle conùdération à laquelle elle a si incontestable- 
ment droit? 

C'était pour nous autant un devoir de reconnaissance one de 
convîcilon, de clicrclier à la faire honorer. En effet, si depuis 
longtemps déjà nous lui consacrons nos cITorts, nous devons 
reconnaître que nous avons été récompensé assurément au- 
delù de nus mérites; le suecès de nos ouvraftes. le mandat ho- 
iiornblc de la renrésentei', dont la Pharmacie départementale 
nous a spontanément chargé, sont pour nous la plus haute 
faveur que nous pouvions ambitionner, 

Pour faire rendre justice à la pharmacie, pouvions-nous 
mieux trouver que de lu faire juger sur ses œuvres mêmes? 
N'en offre-t-etlc pas un assez beau contingent? Certes le cadre 
que nous avons choisi eût pu de beaucoup être agrandi et 
servir à élever un monument plus digno d'elle. Des matiiriaus 
plus nombreux eussent clé facilement collectés, et les faits pré- 
sentés avec plus de détails eussent certainement gagné en in- 
térêt et eu claTté. Mais notre travail devaitéire soumis au pou- 
voir et conséquemment devait être court. Tel qu'il est, néan- 
moins, nous espérons que nos confrères In considéreront 
comme un document important de l'histoire de la pharmacie, 
et qu'ils nous pardonneront ses imperfections eu faveur de 
l'intention qui nous a guidé : servir notre chère profession en 
même temps que lai rendre hommage. D. 



Paria. — TjTcen|>lil< Fiui Hiltuti tt (f, m in UEti<->Wt«-St.3iuwiir, 12. 
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